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Agent  
d’élevage H/F 
(bovin lait, bovin 
viande, caprin,  
porcin, volailles…)

Assistant d’élevage 

Agent d’élevage bovin 

Autonomie

Flexibilité

Rigueur

Assistant d’élevage de petits ruminants 

Assistant d’élevage porcin 

Agent d’élevage laitier

FICHE MÉTIER

Vous l’avez, le bon rythme ?

Passionné par le monde 
animal

Fait pour moi ?

Aux côtés des éleveurs, il est un maillon clé dans la chaîne 
de production d’une exploitation. Qu’il s’occupe de vaches, 
de porcs, de chèvres, de volailles… l’agent d’élevage vit 
au rythme des bêtes qu’il élève pour leur production. 
Son quotidien est cadencé par les soins apportés aux 
animaux, l’entretien de l’exploitation et la gestion 
administrative. À lui de nourrir, abreuver et dispenser les 
premiers soins dans le respect du bien-être animal, mais aussi 
de gérer les différentes étapes de reproduction. Les tâches 
varient bien entendu en fonction du type d’élevage, chacun 
présentant ses particularités et spécificités.
L’élevage avicole est spécialisé dans l’élevage de volailles, 
principalement des poules pondeuses, des poules à chair, 
des dindes et des canards. L’élevage bovin concerne 
essentiellement les vaches, élevées pour leur viande ou 
leur lait. Il existe deux principales branches dans l’élevage 
bovin : l’élevage laitier et l’élevage de bétail. L’élevage 
porcin se consacre aux porcs pour la production de viande. 
Ceux-ci peuvent être élevés en plein air, dans des enclos 
ou en bâtiments fermés, selon les normes d’élevage et les 
préférences des éleveurs. L’élevage ovin et caprin concerne 
les moutons et les chèvres, élevés principalement pour leur 
viande, leur lait et leurs fibres.

 
Cet ami des bêtes possède de multiples talents. 
Sa journée s’articule autour du soin des animaux.  
Il assure aussi la maintenance du matériel et 
des infrastructures, garantissant ainsi le bon 
fonctionnement de l’exploitation, en particulier 
le respect des conditions d’hygiène, le bon état 
des clôtures et des aires de stockage des aliments. 
Une partie de ses missions est aussi consacrée à la 
gestion administrative de l’élevage, en tenant à jour 
les registres et les supports de traçabilité pour assurer 
un suivi des activités auprès de sa hiérarchie. 

Les tâches manuelles effectuées par l’agent d’élevage 
requièrent une bonne condition physique, de l’endurance 
ainsi qu’une certaine flexibilité. L’agent d’élevage peut 
en effet être amené à accomplir de longues journées et 
à travailler les week-ends et jours fériés en fonction de la 
période. Une bonne capacité d’attention est nécessaire 
pour évoluer en toute sécurité avec les animaux et 
le matériel et savoir composer avec des conditions 
climatiques variées. Une telle variété des tâches 
quotidiennes permet de ne pas tomber dans la routine et 
de développer une grande polyvalence. Autre atout pour 
ceux qui apprécient la liberté dans l’organisation de leur 
travail : une totale autonomie.
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Des chiffres et des lettres

Le témoignage de Vincent,  
éleveur de poulets  
en agroforesterie

Allons plus loin

J’élève des poulets sur une exploitation familiale 
de 130 hectares. Je me suis très vite intéressé à 
l’agroforesterie et à l’utilité d’installer des arbres 
et des parcours agroforestiers pour mes poulets. 
Les résultats sont impressionnants. Techniques 
d’abord car les poulets sont plus calmes et 
mangent moins alors qu’ils sont globalement plus 
gros. Et en termes de bien-être animal aussi ! 

Une pointe de technologie

Le développement de capteurs de toutes sortes permet 
le recours à des applications et interfaces toutes plus 
innovantes les unes que les autres pour venir en appui 
aux éleveurs, améliorer leurs performances, leur cadre 
de vie, ainsi que celui de leurs animaux. Par exemple, 
la pose de boucles facilite le traçage et l’identification 
des animaux lors des démarches administratives pour 
leurs ventes ou déplacements. Quant aux capteurs 
d’ambiance, ils permettent de s’assurer de l’hygrométrie, 
de la chaleur et de la ventilation des bâtiments.  
Des lunettes de réalité augmentée ou des colliers 
d’activité aident aussi à détecter des vaches en chaleur.  

24,7 M
de bêtes

60 %
de ce troupeau avec  
15,7 millions d’UGB, suivis 
des volailles (3,8 millions 
d’UGB) et ses porcins  
(3,5 millions d’UGB  
(unité de gros bétail)).

Le cheptel français 
s’élève à 

Les bovins représentent à 
eux seuls un peu plus de 

Les clés de ma réussite

Une connaissance approfondie du cycle de vie 
des animaux et de l’agriculture est primordiale, 
tout comme des compétences en gestion de la 
santé animale et en mécanique agricole. Plusieurs 
parcours de formation permettent d’acquérir  
ces prérequis, tels que le CAPA option Production 
agricole, utilisation des matériels, spécialité 
productions animales, le Brevet professionnel 
agricole, le baccalauréat professionnel productions 
animales ou encore le CQP agent d’élevage laitier.
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Découvrir aussi le 
témoignage de Pierre, 
agent d’élevage laitier

et le témoignage 
de Céline, agente 
d’élevage 

Le site de l’Anefa (Association 
nationale paritaire pour l’emploi  
et la formation en agriculture)

Le site  
de l’apecita 

Renseignez-vous sur le 
métier en échangeant avec  
un professionnel de l’agriculture

Source : Transformations de 
l’agriculture et des consommations 
alimentaires, Insee, 2024.


